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La France, l'armée, seront réhabilitées
dit coup.

Aveugles qui ne le voient I
Coupables qui le cachent !

VIEUX ROUGE.

LA VRAIE NOTE
A côté de l'écoeurante platitude com.

mise par notre parlement canadien prêt à
lêcher les bottes de Chamberlain, il eet bon
de faire connaître l'appel au peuple britan-
nique qui qe couvre actuelleinent de signa-
tures dans les Pays-Bas et qui va être
envoyé en Angleterre.

Lisez cet appel et comparez le avec le
monument de lâcheté sorti des Communes
et du Sénat d'Ottawa :

" Nous, Hollandais, vos frères par une com-
mune origine, par une analogie d'histoire et de
traditions, par une similitude de meurs et d'ins-
titutions politiques, nous nous appuyons sur
cette affinité, dont nous sommes fiers, pour nous
permettre d'exprimer un besoin irrésistible de
notre cœur et une conviction intime de notre
esprit. Il paraît que plusieurs d'entre vous sont vi-
vement portés à commettre des injustices criantes
envers le peuple de la République sud-africaine,
rejetons de la commune branche germanique,
peuple faible par le nombre, mais fort par les
vertus et les qualités que tout Anglo-Saxon
apprécie au plus haut dégré, à savoir: le courage
le sentiment de l'indépendance, la conscience de
sa dignité et le sentiment religieux.

C'est à vos sentiments les plus sacrés de jus-
tice et de générosité que nous osons faire appel,
en vous dieant : '

" Renoncez aux tentatives que font quelques
uns de vos financiers et de vos hommes d'Etat
pour entraver ce peuple dans le développement
progressif de son caractàre national et de ses
dispositions naturelles et pour le soumettre à
votre volonté.

" Renoncez à chercher et à saisir des motifs et
des prétextes pour vous.immiscer dans ses affaires

parce qu'illes règle d'une manière autre que
celle qui vous semble raisonnable ou désirable.

"Laissev done ce peuple progresser naturelle-
ment, laissez lui subir l'esprit de l'époque, qui
pousse inévitablement dans la voie du progrès
tant matériel qu'intellectuel, et qui condamne
toute entrave violente, parce qu'elle retarde le
développement progressif au lieu de le favoriser.

C'est là notre instante prière, n'n seulement
parce qu'une autre politique doit 'mener néces-
sairement à la violence, au carnage et au fratri-
cide, mais aussi parce que l'effet, de cette politi-
que serait de violer le droit, d'imprimer une
flétrissure à la renommée de la justice britanni-
que, de ruiner la perspicacité britannique et de
tourner en dérision la générosité du peuple bri-
tannique.

Voyons, M. Wilfrid Laurier-tout court
-qu'est-ce que vous en pensez ?

LIBERAL.

LES VERITES
Jl ne faut pas croire qu'il n'y ait qu'une

Vérité.
Dans le monde ultramontain il y plusieurs

Vérités.
Ainsi, nous en avons une à Québec.
Et ils en ont une en France.
Par exemple, elles ont toutes un point com-

mun, ces bonnes feuilles :
Elles adorent faire la leçon aux évêques.
Cela ne leur .éussit pas toujours.
Ainsi, la Vérité de Paiis a voulu jouer ce jeu-

là avec un évêque républicain, Mgr Servonnet,
et cette familiarité a attiré à son directeur, M.
Roussel, la lettre suivante qui n'a pas besoin de
commentaires

Monsieur,

On vient de me communiquer le numéro
d'avant-hier du journal la Vérité. Vous y citez
la Semaine religieuse de Bourges, avec les paroles
que j'ai adressées à mon clergé, au sujet de la
lettre dont le Saint-Père m'honorait dernièrement
et dans laquelle il renouvelait ses directions po-


